
contrario, une hausse desdispenses de cartes accor-dées (+24%) et des BIETCvalidés (+3%).Cette situation, a dit ElianeNadège Ngari, trouve sonexplication dans la crise quifrappe le secteur pétrolier,avec pour conséquence lafermeture de certaines en-treprises, ou la baisse desquantités commandéespour celles qui essayentcourageusement d’y faireface.S’agissant des difficultésrencontrées, la ROMSG faitface aujourd’hui, a-t-on ap-pris, à une baisse de ses re-cettes, consécutive à lachute du trafic de fret mari-time en direction du portde Port-Gentil, autrefoismamelle du CGC. Cette si-

tuation explique en grandepartie, a-t-elle souligné, lesretards accusés dans lepaiement des salaires desemployés.
RETROUVER UNE SANTE
FINANCIERE• Deuxièmedifficulté, depuis 1980, laROMSG occupe un bâti-ment appartenant à l’Officedes ports et rades duGabon (OPRAG) sur le do-maine public portuaire,dont elle a d’ailleurs assuréla restauration. De plus, leCGC y a construit, sur fondspropres, un autre bâtimentd’une valeur de près de 800millions de francs. Il as-sume chaque année, del’aveu de l’intervenante, defaçon onéreuse, les chargesd’entretien et de mainte-

nance de ces deux bâti-ments. Or, relève-t-elle, cesdeux bâtiments ne peuventêtre intégrés dans le patri-moine de l’établissement,faute de détenir la pro-priété de la parcelle. «Trente six ans après, notreétablissement exprimemaintenant la nécessité debénéficier du déclassementde la parcelle qu’il occupedans le domaine publicportuaire et de la cessionde ladite parcelle, afin derevaloriser son patrimoine.Cela est d’autant plus pos-sible que l’OPRAG et le CGCse trouvent sous la tutelledu ministère des Trans-ports », a plaidé Eliane Na-dège Onanga Y’Obégué quiespère, pour 2017, uneamorce sensible de l’amé-lioration de la situationéconomique, suite à un re-gain des activités des char-geurs, qui permettra auCGC de retrouver sa santéfinancière d’antan.Le ministre des Transportsa promis de se pencher surle dossier de la parcellesus-évoquée, afin d’y ap-porter des solutions. Il asalué le dynamisme et l’ef-ficacité des responsablesdu CGC qui s’investissentdans l’amélioration desconditions de travail dupersonnel et la préserva-tion de l’outil de travail.
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DERNIERE étape de latournée de prise de contactdu ministre des Trans-ports, Ernest Mpouho Epi-gat, à Port-Gentil, lareprésentation pourl’Ogooué-Maritime et lesud-Gabon (ROMSG) duConseil gabonais des char-geurs (CGC). Sur place, M.Mpouho et la délégationqui l'accompagnait ont étéaccueillis par le directeurgénéral du CGC, Eliane Na-dège Ngari, épouse OnangaY’Obégué, et le représen-tant-résident Max AlainBarbera. S'en est suivie uneséance de travail dans lasalle de réunion fort relui-sante de la ROMSG, àl’image de l’ensemble desdeux bâtiments et leurs 19bureaux. Le gouverneur del’Ogooué-Maritime, MartinBoguikouma, y prenaitpart.Principale oratrice de cetterencontre, Eliane Nadège

Ngari a pris du temps pourfournir à ses hôtes, la fichetechnique de la ROMSG,démembrement du CGC,qui a officiellement débutéses activités, a-t-elle rap-pelé, le 17 octobre 1980.Lesquelles tournent autourde la délivrance des borde-reaux d’identification élec-tronique et de traçabilitédes cargaisons (BIETC) enimport/export, la forma-tion des chargeurs, la dé-fense des intérêts des

chargeurs, la promotion deleurs activités, etc.La ROMSG gère, selon lapatronne du CGC, deux ou-tils techniques que sont leBIETC et la carte de char-geur. De la présentationfaite de la gestion de cesoutils techniques durantces trois dernières années,il ressort, depuis 2014, unediminution du nombred’importateurs et d’expor-tateurs professionnels en-registrés au CGC (-8%) et a

Le CGC souhaite le déclassement de la parcelle qu’il occupe
Le ministre des Transports au Conseil gabonais des chargeurs (CGC)

René AKONE DZOPE
Port-Gentil/Gabon

La directrice générale du CGC, Eliane Nadège Ngari accueillant le ministre des transports, Ernest Mpouho Epi-
gat, sur le site de la ROMSG. Photo de droite : Une instantané de la séance de travail.
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L’ASSOCIATION Elar-meyong, qui regroupe lesressortissants de l’Ogooué-Ivindo résidant à Port-Gen-til et qui prônent le partageet la solidarité, a célébré, leweek-end dernier, sonsixième anniversaire. Lacérémonie, qui a eu lieu àl’hôtel Mbandja, a été l’oc-casion pour le président,Donatien Afatoughe, defaire le bilan des activitésmenées par son bureau.L’une des grandes fiertés,pour lui, étant de voir Elar-meyong, au fil des années,s’ouvrir à d’autres Gabo-nais. Outre les originairesde l’Ogooué Ivindo, plu-sieurs compatriotes issusd’autres provinces ont eneffet intégré le groupe, etse réjouissent aujourd’huides avantages qu’ils en ti-rent.Intervenant pour la cir-constance, Donatien Afa-toughe a relevé la placeimportante réservée à laculture au sein de songroupe. L’espace est ainsidevenu un vrai symbole du« rendez-vous du donneret du recevoir, où chacun,tout en recevant des au-tres, leur partage égale-ment les éléments de saculture. Un vrai brassage,matérialisant le vivre en-semble utile pour laconstruction d’une nation», a-t-il indiqué.Pour faire la promotiondes traditions, Elar-meyong, durant toutes cesannées, a apporté un sou-tien financier substantielaux artistes. Les œuvresproduites par les intéres-sés en témoignent. La pré-

sence d’artistes venant del’Ogooué-Ivindo, qui sesont joints à ceux de Port-Gentil lors de ce sixièmeanniversaire, mais égale-ment des groupes repré-sentant d’autrescommunautés ethniquessur la scène, sont le signepatent de ce brassage descultures observé au sein del’association.Outre la promotion de laculture traditionnelle, Elar-meyong est, affirme sonprésident, un cadre où lemot solidarité a un sens.L’association a ainsi, à tra-vers des prêts sans inté-rêts, permis à beaucoup deses membres d’entrepren-dre une activité généra-trice de revenus. Lesoutien aux membres lorsd’un événement heureuxou malheureux, les coursde soutien au profit des en-fants des membres de l’as-sociation en classed’examen, et bien d’autresactions ont en effet été ini-tiés par le bureau. Tous les membres ontd’ailleurs, de façon una-nime, salué le dynamismede ce bureau, et ont jugé

positif le bilan de l’équipeconduite par Donatien Afa-toughé dont la longévité àla tête d’Elarmeyong est lesigne patent d’un altruismeprononcé. L’humilité del’homme est telle, malgréles félicitations et encoura-gements de ses pairs, qu'ila surpris plus d'un en re-connaissant que tout estloin d’être parfait. « L'on nesaurait prétendre que toutaura été absolument bienfait. L'unité étant indéfini-ment constructible, il fau-dra, selon les époques, yapporter en permanenceune touche spéciale », a-t-ilsouligné. La cérémonie de commé-moration des six ans del’association a été une foisde plus l’occasion de dé-guster des mets tradition-nels et d’esquisser des pasde danse au rythme dessons folkloriques dugroupe Ebobibie. PrinceMarius, Akoma Mba et lecomédien Dibakou ontégalement gratifié lesconvives de leur prestationlors de cette fête mémora-ble qui s’est achevée trèstard dans la nuit.

Elarmeyong souffle sa sixième bougie
Vie des associations

Vianney Madzou
Port-Gentil/Gabon
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Le président d'Elarmeyong, Donatien Afatoughe (Di-
plôme en main) a été congratulé par ses cama-

rades. Photo de droite : ... qui ont été honorés lors de
la célébration du 6e anniversaire de leur entité.


